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grandeurs et les perfections infinies de Dieu et reconnaître ses droits
sur nous par notre propre anéantissement.

Or :
i. Le sacrifice eucharistique renferne un culte infiniment parfait à

la gloire de Dieu, car de sa nature, le sacrifice est un acte d'adora-
tion. Plus le sacrifice ect grand, plus grand est l'honneur que Dieu
en retire....

Or, sur l'autel, ce n'est pas seulement un homme qui offre, ce n'est
pas une simple créature qui est offerte, c'est Jésus-Christ, l'Homme-
Dieu, égal à son Père, premier-né de toutes les créatures, chef de
toute la création.

Là.Sainte Messe, étant -n sacrifice d'une valeur infinie, contient
donc un acte d'adoration infiniment glorieux à Dieu.

2. Le sacrifice est la représentation du sacrifice de la croix. Jésus-
Christ y offre de nouveau à son Père touslestravaux, prières, peines,
douleurs de sa vie et de sa Passion qui ont été pour Dieu la source
d'une gloire infinie.

Il n'y a donc pas d'adoration plus digne de Dieu, d'hommage plus
profond rendu à sa divine Majesté que le sacrifice de l'autel.

3. Outre l'hommage rendu ainsi par Jésus-Christ, la sainte Messe
a encore un autre effet, c'est de permettre à l'Eglise et à tous les
fidèles d'honorer parfaitement Dieu, car le sacrifice eucharistique
est la propriété de l'Eglise entière. Jésus-Christ s'est confié à nous
pour nous permettre de faire à Dieu un présent qui l'honore et lui
plaise infiniment.

II

L'Action de grâces, exige que les hommes offrent à Dieu de
dignes remerciments pour tous les bienfaits qu'il leur a accordés :
dons naturels, dons surnaturels, don de Jésus-Christ en l'Incarnation,
dan.s la Rédemption et l'Eucharistie.

Mais ces dons sont d'une valeur infinie, et notre action de grâces
sera toujours imparfaite et finie : Minor sun cunctis miserationibus
tuis. Que faire : Quid retribuam Domino pro omnibus que retribuit
mvii ? - Prenons le calice du Sang de Jésus-Christ : Calicem salu-
taris accipiam et nomen Domini invocabo.

i. Dans le sacrifice de l'autel, Jésus présente à son Père comme
échange de tous les bienfaits accordés au genre humain, le don de
son Corps glorieux, de son précieux Sang. La sainte Messe est donc
u,n sacrifice d'action de graces infiniment agréable à Dieu, et qui con-


